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SALUTATION 

Norbert Lieth

RESTER AU MILIEU DU CHEMIN 

Chers amis, si vous avez lu le livre de 
John Bunyan Le voyage du pèlerin, 

vous connaissez l’histoire suivante:
Le pèlerin converti «Chrétien» est en 

chemin pour se rendre à une auberge. 
Deux personnages viennent à sa ren-
contre, «Méfiance» et «Craintif». Ils lui 
disent qu’ils rebroussent chemin, car sur 
le chemin de l’auberge se tiendraient 
des lions. Chrétien poursuit sur son 
chemin, mais en apercevant les lions, il 
veut aussi faire demi-tour. Alors le por-
tier de l’auberge l’interpelle en disant: 
«Pourquoi veux-tu retourner? Les lions 
sont attachés et ne peuvent pas aller 
plus loin que leurs chaînes. Si tu restes 
au milieu du chemin, ils ne pourront 
pas te toucher.» Chrétien s’en tient à ce 
conseil et atteint son but, sain et sauf. 
Cette histoire me rappelle la parole sui-
vante: «Nous savons que quiconque est 
né de Dieu ne pèche point; mais celui 
qui est né de Dieu se garde lui-même, et 
le malin ne le touche pas.»(1Jn. 5,18).

Quel but poursuivons-nous à travers 
notre journal? Nous voulons encoura-
ger à rester au milieu du chemin, sa-
chant que Jésus lui-même est le chemin 
et le centre. Nous avons le souhait que 
nous et nos lecteurs soyons centrés sur 
Christ. Et nous souhaitons apporter une 
contribution équilibrée, qui prend en 
considération tout le conseil de Dieu.

L’apôtre Pierre nous met en garde: 
«Soyez sobres, veillez. Votre adversaire, 
le diable, rôde comme un lion rugis-
sant, cherchant qui il dévorera.» (1Pi. 
5,8). De quelle manière l’ennemi tente–
t-il de nous nuire et de quelle manière 
pouvons-nous nous protéger du lion ru-

gissant? Les principaux noms donnés à 
l’ennemi nous enseignent à cet égard: 
«Et il fut précipité, le grand dragon,  
le serpent ancien, appelé le diable et Sa-
tan …» (Ap. 12,9). 

– L’Apocalypse utilise l’image d’un 
dragon rouge-feu, pris de colère, pour 
dépeindre notre adversaire. Comme 
Pierre le dit, il est un «lion rugissant», 
qui «cherche qui il dévorera». Un fauve 
en fureur s’attaquera toujours à une vic-
time faible et facile. Là où nous sommes 

particulièrement faibles, nous sommes 
facilement attaquables pour le dragon. 
Le diable nous guette. Nous nous proté-
geons en étant vigilants.

– Il est aussi le serpent ancien, qui 
inocule son poison à effet lent mais fort. 
Quand on s’approche de trop près du 
serpent, qui est aussi une image du pé-
ché, on se fait mordre et empoisonner. 
Des péchés, petits au début, peuvent 
s’étendre, de légères tentatives peuvent 
devenir une dépendance. Des addic-

tions peuvent nous dominer et nous 
changer complètement et transformer 
notre nature négativement. Nous nous 
protégeons en évitant toute tentation et 
péché.

– Le mot diable (gr. diabolos) signifie 
accusateur, calomniateur. Le diable veut 
nous accuser, en se servant du monde 
comme de nos frères et soeurs dans la 
foi et même de notre propre âme (l’au-
toaccusation). Nous nous protégeons 
en nous réclamant de Jésus et de Son 
oeuvre accomplie. Diable signifie aussi 
«qui met sens dessus dessous». Il calom-
nie la Parole de Dieu, la tord, met tout 
à l’envers, en déclarant le bien mal et le 
mal bien. Nous nous protégeons en res-
tant fondés sur la Parole de Dieu.

- Satan signifie adversaire ou enne-
mi. Il s’oppose à la vérité, à tout ce qui 
est de Dieu ou à Dieu. Il combat contre 
Dieu; il combat contre Israël, contre 
l’Eglise, contre chaque chrétien indivi-
duellement, contre la Bible. L’adversaire 
combat contre la parole prophétique 
afin que nous n’y prêtions plus atten-
tion. Nous nous protégeons en laissant 
régner le Saint-Esprit en nous.

Ce qui signifie: nous nous gardons 
nous-mêmes en restant sur le chemin, 
plus précisément au milieu du chemin, 
en Christ, dans le Saint-Esprit, dans la 
Parole de Dieu. Une vie centrée sur 
Christ ne pourra pas être dévorée par le 
diable. 

Nous espérons que cette édition 
puisse contribuer à nous garder au mi-
lieu du chemin. Que Dieu vous bénisse!

Norbert Lieth

Quel but poursuivons-
nous à travers notre 
journal? Nous voulons 
encourager à rester 
au milieu du chemin, 
sachant que Jésus lui-
même est le chemin et le 
centre.
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L’ÉROSION CROISSANTE  
DE LA LIBERTÉ 
DE RELIGION

La pression sociale sur les croyants 
augmente. La crise du Coronavirus 
semble n’avoir fait qu’accélérer cette 
tendance. Un témoignage provenant 
des Etats-Unis. 

J ’ai lu au sujet d’un propriétaire chré-
tien qui a refusé de louer un logement 
à un couple non-marié. Il ne voulait 

pas que l’on se livre à la fornication dans 
sa maison. Il a été immédiatement trainé 
devant la justice et forcé à faire emména-
ger le couple. 

Une élève de la sixième année scolaire 
a tenu un exposé sur la Bible. On avait 
dit aux élèves qu’ils pouvaient faire un 
exposé sur le livre de leur choix. Après 
son rapport, elle a distribué à tous ses 
camarades de classe qui le désiraient un 
document imprimé de son script. Peu de 
temps après, un enseignant l’a convoquée 
dans le bureau du proviseur. Elle a été 

entendue par la direction de l’école, tan-
dis qu’on lui a même refusé le droit de 
téléphoner à sa mère. 

Il est arrivé une chose similaire à un 
élève de six ans. On a dit aux enfants 
d’amener leurs livres préférés à l’école 
pour les présenter. Ce garçon a amené 
sa Bible. Mais on lui a dit de la ramener 
à la maison, en expliquant qu’elle est 
«contraire à la loi». J’en suis persuadé: 
il se souviendra pour le reste de sa vie 
de ce moment.

J’ai lu au sujet d’une diplômée de 
l’école secondaire – elle devait tenir le 
discours d’adieu de sa classe –, à qui l’on 
a refusé le droit de prononcer ce discours, 
avec la justification qu’elle avait refusé de 
supprimer une remarque qui expliquait 
comment jusqu’à présent Jésus avait don-
né du sens à sa vie entière. La liberté de 
religion ne semble plus bien se porter 
de nos jours.

J’ai lu récemment à propos d’une fa-
mille chrétienne qui gère une pharmacie 
à Olympia, Washington. Ensemble avec 
de nombreux autres apothicaires, elle 
a porté plainte contre l’Etat, parce que 
d’après elle celui-ci l’obligeait à vendre 
des produits abortifs. En tant que chré-
tiens, ils ne voulaient pas être impliqués 
dans la tuerie de bébés dans les ventres 
de leurs mères. Une juridiction fédérale 
a rendu un jugement en leur faveur et a 
déclaré que l’Etat n’était pas en droit de 
porter atteinte à leurs convictions reli-
gieuses. Cependant, l’appel devant une 
autre juridiction fédérale a abouti au juge-
ment contraire. Sur ce, ils ont fait appel à 
la Cour suprême – mais celle-ci a refusé 
de se saisir de ce dossier, de sorte que la 
décision de la Cour d’appel a été main-
tenue. Ils n’ont pas eu d’autre choix que 
de vendre des produits abortifs, ou alors 
de renoncer à leur commerce. 

Même si le juge à la Cour suprême 
Samuel Alito a été désavoué, son vote 
de minorité est intéressant dans ce cas. 
Alito y met sérieusement en garde contre 
une érosion de la liberté de religion aux 
Etats-Unis. «Si cela révèle la façon dont 
les revendications soutenant la liberté de 
religion seront prises en compte ces pro-
chaines années, alors ceux qui chérissent 
la liberté d’opinion ont sérieusement de 
quoi s’inquiéter.»

J’ai lu également à propos d’un major 
de l’US Air Force, qui avait dû enlever 
une Bible de son lieu de travail suite à 
une plainte déposée par la Military Reli-
gious Freedom Foundation («Fondation 
pour la liberté de religion dans l’armée»). 
On a affirmé qu’une Bible ouverte sur 
son bureau était une «exposition scan-
daleuse servant la requête indélicate 
et insolente d’instaurer la suprématie 
du christianisme». On a conseillé de 
«punir immédiatement, clairement et for-
tement» le major. Selon ses détracteurs, 
il aurait violé les instructions de travail 
1-1 de la US Air Force, paragraphes 2.11 
et 2.12. D’après celles-ci, les dirigeants 
«ne doivent pas utiliser leur position ou 
donner l’impression de propager leurs 
croyances personnelles parmi leurs su-
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fortement que je ne veux pas gaspiller 
mon temps avec ça.» De même, le cos-
mologue Carl Sagan, aujourd’hui décédé, 
a affirmé au commencement de sa série 
télévisée Cosmos: «Le cosmos est tout ce 
qui est, ce qui a toujours été, et ce qui 
sera toujours.» En d’autres mots: Il n’y a 
pas de Dieu duquel nous devrions nous 
préoccuper.
Comme il n’existe selon eux rien de sur-
naturel et pas de Dieu, les humanistes 
laïcs déclarent aussi fermement qu’il n’y a 
pas de créateur. Asimov a affirmé: «L’uni-
vers peut être expliqué par l’évidence que 
nous tirons de l’univers seul… on n’a pas 
besoin de s’appuyer sur une puissance 
surnaturelle.» L’explication type pour 
l’origine de l’homme est la théorie de 
l’évolution.
Frederick Edwords décrit l’origine de 
l’homme comme suit:
«Les hommes ne se démarquent pas en-
tièrement des autres formes de vie, pas 
plus qu’ils ne sont le produit final d’un 
quelconque schéma de développement… 
Toutes les formes de vie sont constituées 
des mêmes éléments fondamentaux, de la 
même sorte d’atomes, desquels résultent 
aussi des choses inanimées… les hommes 
sont le résultat actuel d’une longue sé-
rie de transformations évolutionnaires, 
mais ils ne sont ni l’unique résultat, ni 
le résultat définitif. Nous pouvons nous 
attendre à ce que nous-mêmes, ainsi que 
d’autres formes de vie tout comme aussi 
le cosmos en entier, soyons soumis à une 

psychologue B. F. Skinner et l’éthicien 
Joseph Fletcher, en donne une explica-
tion: «Nous ne pouvons trouver que des 
preuves insuffisantes pour la croyance en 
l’existence de quelque chose de surna-
turel, laquelle est soit insignifiante soit 
sans aucune importance concernant la 
question de la survie de l’humanité et 
de l’accomplissement de sa raison d’être. 
Pour nous, en tant que non-théistes, ce 
sont les hommes qui se trouvent en pre-
mière place au lieu de Dieu, la nature au 
lieu d’une divinité.»
Cette façon de voir le monde affirme donc 
dur comme fer qu’il n’y a pas de Dieu. 
James Hitchcock explique dans son livre 
What Is Secular Humanism? («Qu’est-ce 
que l’humanisme laïc?»):
«Les groupes comme l’American Huma-
nist Association ne sont pas simplement 
des humanistes dans le sens qu’ils ont un 
penchant pour la compassion humaine 
ou qu’ils placent l’homme au-dessus de 
la nature … D’après leur définition per-
sonnelle il n’existe pas de Dieu… Ils s’en-
gagent à vivre un style de vie qui exclut 
systématiquement Dieu et toute religion 
dans le sens traditionnel. L’homme est 
entièrement livré à lui-même dans l’uni-
vers. Il représente le summum de ce que 
l’évolution de la nature a généré jusqu’à 
présent, et il doit compter entièrement 
sur ses propres moyens.»
Le défunt Isaac Asimov, qui fait partie 
des écrivains et auteurs scientifiques les 
plus reconnus de tous les temps, a été 
d’une franchise implacable au sujet de 
son incrédulité à propos de l’existence de 
Dieu: «Sous un angle émotionnel je suis 
athée. Même si je n’ai pas de preuves de 
la non-existence de Dieu, je le pressens 

Une Bible ouverte sur un 
bureau: une «exposition 
scandaleuse servant 
la requête indélicate et 
insolente d’instaurer 
la suprématie du 
christianisme». 

bordonnés» et leur croyance personnelle 
ne doit pas «mettre en danger la morale, 
l’ordre et la discipline».

Nous observons la même chose chez 
un chef des pompiers d’Atlanta. Il a été 
licencié parce que la ville s’est offusquée 
de ce qu’il avait écrit un livre pendant 
son temps libre qui soutient le point de 
vue biblique au sujet du mariage et de la 
sexualité (il était contre l’homosexuali-
té). Il déplore qu’il y ait «de plus en plus 
d’attaques contre la liberté de religion et 
la liberté de confession religieuse» dans 
le pays, et selon lui, le gouvernement 
représente «leur plus grande menace».

Les films hollywoodiens et la télévi-
sion continuent à véhiculer grandement 
des préjugés anti-chrétiens. Les chrétiens 
sont continuellement diabolisés par les 
médias populaires. L’une des tactiques 
préférées des médias consiste à qualifier 
les chrétiens conservateurs de façon pé-
jorative de «droite religieuse». C’est une 
manière de vouloir présenter les chré-
tiens comme des fanatiques intolérants, 
méprisants, qui n’utilisent pas leurs cer-
veaux. En même temps on présente les 
humanistes laïcs comme des intellectuels 
éclairés. En fait, les chrétiens sont au-
jourd’hui pris comme cible.

Alors que la religion est réprimée, l’hu-
manisme laïc poursuit sa pente ascen-
dante, spécialement dans la société occi-
dentale. D’après cette vision du monde, 
on considère toute sorte de religion 
comme quelque chose de néfaste pour 
l’homme. Dans l’humanisme laïc, on ne 
connait rien de surnaturel. Le deuxième 
manifeste humaniste, signé par des som-
mités tels que l’écrivain Isaac Asimov, le 
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transformation constante. Ce processus 
ne semble ni avoir de premier commen-
cement, ni de dernier objectif.»
Compte tenu de tout cela, des huma-
nistes athées affirment (souvent pleins 
de haine), qu’il n’existe pas de plan divin 
pour l’humanité. Le deuxième manifeste 
humaniste affirme: «Nous ne pouvons 
constater ni l’existence d’un plan divin 
pour l’humanité, ni celle d’une provi-
dence divine. Même s’il existe un bon 
nombre de choses que nous ignorons, 
nous, les hommes, sommes responsables 
de ce que nous sommes ou de ce que 
nous allons devenir. Aucune divinité ne 
nous sauvera; nous devons nous sauver 
nous-mêmes.» En d’autres mots: nous 
sommes livrés à nous-mêmes dans cet 
univers géant, sans qu’il y ait une signi-
fication ou un but ultime.
Les humanistes laïcs sont aussi certains 
qu’il n’y a pas de vie après la mort. Dans 
son livre ForbiddenFruit: The EthicsofHu-
manism Paul Kurtz déclare: «Le monde 
des théistes n’est qu’un monde imagi-
naire; c’est une tentative pitoyable de 
fuir vers un futur qui ne viendra jamais.» 
Plus loin Kurtz affirme: «La promesse de 
salut pour une vie éternelle tout comme 
la crainte de la perdition éternelle sont 
toutes aussi erronées que préjudiciables. 
Elles détournent l’homme de ce qui est 
important pour le moment, de la réali-
sation de soi, et de la lutte contre les 
inégalités sociales… II n’existe pas de 
preuve crédible que la vie subsiste au-de-
là la mort physique. Nous subsistons à 
travers nos descendants et à travers la 
façon dont notre vie a influencé d’autres 
personnes dans notre société.»

Des humanistes laïcs s’efforcent par 
l’activisme d’éliminer  toute religion 
quelle qu’elle soit – en particulier le chris-
tianisme – où qu’elle puisse se trouver. 
Ils ne se contentent pas d’ attaquer par 
la théorie le christianisme et les autres 
religions, mais ils essaient également de 
retirer des «mythes» religieux de tous les 
livres scolaires servant à l’enseignement 
de nos enfants. On nous a déclaré une 
guerre culturelle! Et les humanistes laïcs 
ont pour but de la gagner. Une partie de 
leur stratégie consiste à éliminer la liberté 

de religion des chrétiens ou du moins à 
la limiter fortement.
Il serait faux d’en tirer la conclusion que 
la liberté de religion diminue uniquement 
aux Etats-Unis. Il ressort du International 
Religious Freedom Report («rapport sur 
l’état de la liberté de religion») publié par 
le ministère des Affaires étrangères des 
Etats-Unis, qu’un Etat sur quatre dans le 
monde réprime le droit à la liberté de 
religion, ce qui correspond environ à 
75 pourcent de la population mondiale. 
Ces pays ont des lois – certaines lois sont 
contre le blasphème, tandis que d’autres 
consistent simplement en des règles dra-
coniennes –, qui empêchent directement 
la liberté de religion.
Le rapport montre que «dans de nom-
breux cas, des gouvernements ont re-
cours à cette loi pour intimider les mi-
norités religieuses et les opprimer; et 
bien trop souvent les gouvernements 
n’utilisent pas de moyens appropriés 
pour empêcher la violence sociale qui se 
multiplie suite aux allégations de blas-
phème et au déclin de la foi». Plus loin 
il est dit: «Aucune région, aucun pays et 
aucune religion n’est protégée des dan-
gereuses conséquences d’une telle légis-
lation.» De façon tragique, «nous voyons 
continuellement que dans des pays où 
les minorités religieuses ont depuis long-
temps contribué – depuis des décennies, 
des siècles, ou même des millénaires – à 
la culture nationale tout en cohabitant 
relativement bien avec le reste de la so-
ciété, des communautés entières courent 

le danger d’être expulsées de leurs pays 
uniquement à cause de leur appartenance 
à une religion ou à un peuple.».
Parmi les pays qui empêchent le plus les 
chrétiens de pratiquer leur religion, on 
compte la Chine, la Russie, l’Egypte, le 
Pakistan et la Turquie. «Dans ces pays, 
le gouvernement, tout comme la socié-
té en général, impose de nombreuses 
limitations à la liberté d’opinion et aux 
pratiques de la religion.» Le Pakistan, si-
xième pays le plus peuplé du monde, pré-
sente le niveau le plus élevé d’attaques 
pour raison religieuse. D’après un rap-
port, «dans la province de Punjab, une 
foule de 1500 villageois ont accusé un 
couple chrétien de blasphème – et l’ont 
brûlé vif dans un four en briques».
Il ne semble pas se passer une seule 
semaine sans que je ne voie encore un 
rapport expliquant que la liberté de re-
ligion est réfrénée en Chine. D’après 
les conclusions d’une analyse de la ré-
pression de la liberté de religion dans le 
monde: «Lorsque nous étudions les pays 
pour savoir où la liberté de religion est la 
plus restreinte à cause des exigences gou-
vernementales, le résultat montre qu’il 
s’agit du pays le plus peuplé du monde: 
la Chine.»
Il semble qu’en Chine chaque religion, 
dont le christianisme, est balayée un peu 
partout. Dernièrement, on a supprimé à 
Pékin une citation biblique en prétextant 
qu’elle propage «des valeurs ‹ occiden-
tales›». Dans une province de l’Est de la 
Chine, des hôpitaux ont «interdit toute 
activité religieuse dans le cadre de la ré-
cente répression du christianisme, dont 
les visites par les pasteurs, les prières 
pour les malades et les proclamations». 
L’ensemble du personnel hospitalier a été 
informé, que «toutes les formes d’activi-
tés religieuses sont interdites».

Entre temps on a donné l’ordre de reti-
rer les croix chrétiennes de tous les im-
meubles, sans exception. Deux pasteurs 
qui ont protesté contre cette mesure ont 
pour cette raison été condamnés à douze 
ou quatorze années de prison. Dans de 
nombreuses provinces chinoises, on a 
aussi retiré des croix sur les toits des 
églises. Apparemment, on vise ainsi «à 

L’une des tactiques 
préférées des médias 
consiste à qualifier les 
chrétiens conservateurs 
de façon péjorative de 
«droite religieuse».
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enregistrés. Tout individu qui contre-
vient à cette loi peut se voir infliger une 
amende allant jusqu’à 780 US$, contrai-
rement aux organisations pour lesquelles 
le montant s’élève jusqu’à 15 000 US$».
Le conseil russe des Eglises baptistes a 
prévenu dans une lettre publique que 
selon lui, les nouvelles lois sont desti-
nées à «créer les conditions pour la ré-
pression des chrétiens». Effectivement, 
il affirme que «chaque individu qui ex-
prime ou écrit sa vision de la religion ou 
des pensées à ce sujet sans posséder les 
documents nécessaires, peut être accu-
sé d’exercer ‹ une activité missionnaire 
illégale ›».
Les églises évangéliques de Russie 
constatent également dans une lettre 
publique: exiger une autorisation pour 
évangéliser est selon elles «non seule-
ment absurde et offensant, mais cela crée 
aussi les fondements pour une persécu-
tion de masse des croyants parce qu’ils 
ont enfreint les lois». Ils pensent que la 
nouvelle loi est «la législation anti-reli-
gieuse la plus draconienne en Russie de-
puis que Nikita Khrouchtchev a promis 
d’éradiquer le christianisme de l’Union 
Soviétique».
En-dehors de la Russie, nombreux sont 
ceux qui expriment leur inquiétude face 
à cette nouvelle loi. L’Alliance Evangé-
lique Européenne se dit extrêmement 
inquiète de la manière dont cette loi 

«impose d’importantes restrictions», et 
exhorte les chrétiens à «intercéder pour 
que cette nouvelle loi unisse les chrétiens 
d’une nouvelle façon» et à «prier que le 
Seigneur veuille se servir de cette période 
de tentation pour renforcer Son Eglise 
et pour l’accroître». La commission des 
Etats-Unis pour la liberté de religion in-
ternationale affirme «condamner ferme-
ment» cette loi, puisqu’en fin de compte 
elle «aide les autorités russes à réprimer 
des communautés religieuses, à étouffer 
des opinions divergentes exprimées pa-
cifiquement, et à arrêter des personnes 
et à les emprisonner».

D’après l’enseignement de certains 
chefs islamiques, le Djihad est l’un des 
nombreux moyens qu’utilise la politique 
étrangère pour étendre le règne de l’is-
lam dans le monde entier. De nombreux 
Chiites pensent qu’à la fin des jours apo-
calyptiques, un immense Djihad armé 
amènera le monde entier à se soumettre 
à l’islam. 
De nombreux Chiites pensent depuis 
longtemps qu’en dernier lieu, le deu-
xième imam reviendra. Selon eux, ce-
lui-ci est un descendant direct d’Ali, le 
gendre de Mahomet. Son seul succes-
seur légitime ne pourrait, à en croire 
les chiites, provenir uniquement de la 
famille d’Ali. Le deuxième Imam, qui est 
supposé avoir disparu en tant qu’enfant 
en l’an 941 ap. J.C., reviendra d’après 
eux en tant que Mahdi, «le bien-guidé». 
Ils affirment qu’il introduira une véritable 
ère messianique, dans laquelle règnera 
un ordre mondial qui fera valoir la justice 
pour les Chiites et au sein duquel l’islam 
triomphera.
D’après ce raisonnement, la venue du 
douzième Immam peut être accélérée 
par un chaos apocalyptique et la vio-
lence – c’est-à-dire en déclenchant une 
guerre contre les chrétiens et les juifs. 
Par conséquent, on croit que les musul-
mans d’aujourd’hui ont la possibilité d’in-
fluencer le calendrier divin et d’amener 
les temps de la fin. Il est intéressant de 
constater qu’un bon nombre de conduc-
teurs chiites en Iran témoignent avoir été 
visités dans leur chair par le douzième 
immam, et affirment qu’il se révèlera 

freiner la progression du christianisme 
dans le pays le plus peuplé du monde». 
Des étudiants qui font partie d’une église 
de maison dans le centre de la province 
de Guizhou, se sont vu interdire la fré-
quentation de l’université tant qu’ils 
continuent à se rendre à l’église de mai-
son.
De même, on oblige les étudiants de sémi-
naires chrétiens en Chine à «une obéis-
sance absolue» au parti communiste. On 
les enseigne à placer l’Etat au-dessus de 
Dieu. Un groupe qui observe la persé-
cution en Chine rapporte: «Il est appa-
ru un enregistrement vidéo montrant 
des étudiants chanter l’hymne national 
chinois lors de la cérémonie de remise 
des diplômes au séminaire théologique de 
Zhejiang, ce qui… ne représente qu’un 
des nombreux signes des continuelles 
mesures répressives gouvernementales 
dans le pays contre le christianisme.» En-
tretemps, le séminaire est apparemment 
devenu une école du parti communiste 
sous couvert de christianisme».
La Russie a voté de nouvelles lois qui im-
posent des restrictions pour les chrétiens, 
entre autres celle d’annoncer l’Evangile 
en-dehors de leurs églises. La loi «re-
quiert un permis de travail pour les mis-
sionnaires, déclare les églises de maison 
comme étant illégales et limite – tout en 
imposant d’autres restrictions – la pra-
tique de la religion aux seuls bâtiments 

La Russie a voté de 
nouvelles lois qui, entre 
autres, interdisent aux 
chrétiens d’annoncer 
l’Evangile en-dehors de 
leurs églises.
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bientôt au monde – probablement à la 
fin de l’explosion imminente du chaos 
et de la violence.
Le but des musulmans radicaux consiste 
à créer «un monde sans les Etats-Unis 
et le sionisme» ; et dès que ce but sera 
atteint, on pourra selon eux attendre le 
retour du douzième immam. On affirme 
que l’humanité saura bientôt à quoi res-
semblera un monde sans juifs et sans les 
Etats-Unis. On pense que les Etats-Unis 
et le régime sioniste en Israël prendraient 
bientôt fin. «Mort à l’Amérique !» est un 
slogan scandé couramment par les musul-
mans radicaux.
On ne doit pas oublier dans tout cela 
que pour les musulmans radicaux, une 
attaque contre les Etats-Unis est une at-
taque contre la chrétienté. D’après leur 
mode de pensée, les Etats-Unis sont une 
nation chrétienne ; les Etats-Unis sont 
une nation corrompue ; et le christia-
nisme est donc ainsi pour eux une reli-
gion corrompue qui doit être éradiquée.
Evidemment, les musulmans radicaux ne 
prennent pas uniquement les chrétiens 
américains comme cible, mais aussi ceux 
d’outre-mer. Un exemple doit suffire. Le 
Pew Center rapporte: en Egypte «une 
femme chrétienne a été attaquée par un 
groupe appartenant à la confrérie musul-
mane, lorsque celui-ci a vu un crucifix 
dans sa voiture… La femme a été tirée 
par les cheveux, frappée et tuée». Une 
telle chose n’est pas exceptionnelle dans 
les parties du monde où règne l’islam ra-
dical. On a même exécuté des enfants 
chrétiens – des petites filles qui tenaient 
une poupée dans leurs mains !
Lifeway Research a interrogé des milliers 
d’Américains sur la menace de la liberté 
de religion. Les statistiques montrent que 
«les Américains considèrent que l’islam 
est tout autant un danger pour la liberté 
de religion dans leur pays que pour la 
liberté de religion dans le monde». Et vu 
que l’islam augmente considérablement 
dans le monde entier, il semble simple-
ment évident que la liberté des chrétiens 
est de plus en plus restreinte. 
Il n’est donc pas étonnant que la liber-
té des chrétiens soit prise pour cible le 
plus fortement dans les pays islamiques 
où règne la charia. Dans son dernier livre 

Crucified Again: Exposing Islam’s New 
War on Christians Raymond Ibrahim ex-
plique:
«La situation juridique incertaine des 
églises et d’autres formes d’expression 
de la foi chrétienne est typique pour les 
hostilités intrinsèques de l’islam contre 
la chrétienté. Mais la loi islamique va 
encore plus loin: elle refuse le droit à 
tous les chrétiens de parler librement et 
à ceux qui [de l’islam] se convertissent 
à Christ, elle refuse même le droit de la 
liberté de conscience et de la conviction 
personnelle. La Charia porte atteinte à ces 
droits par trois lois, qui sont certes dif-
férentes, mais qui se recoupent souvent: 
les lois contre l’apostasie, contre le blas-
phème et le prosélytisme. Par exemple, 
lorsqu’un musulman devient chrétien, il 
est coupable d’apostasie. Mais on peut 
en même temps le considérer comme un 
blasphémateur, dont la seule existence est 
un outrage envers l’islam. Et s’il parle aux 
musulmans du christianisme – plein d’en-
thousiasme, comme le font souvent les 
nouveaux convertis –, alors il s’expose à 
des accusations de prosélytisme. Ces trois 
lois islamiques répriment efficacement la 
liberté de parole, de religion et oui, même 
celle de penser.»
Certains chefs islamiques se sont démar-
qués par leurs affirmations selon lesquelles 
la charia règnera un jour aux Etats-Unis. 
C’est la dernière bataille de l’islam contre 
la culture occidentale.
Des prophéties sur les temps de la fin ré-
vèlent que la liberté de religion diminuera 
continuellement dans le temps de la fin. 
Dans Matthieu 24,9 Jésus souligne: «Alors 
on vous livrera aux tourments, et l’on vous 
fera mourir; et vous serez haïs de toutes 
les nations, à cause de mon nom.» Ces 
versets parlent de la période de tribulation 
à venir qui durera sept ans. Comme c’est 
si souvent le cas, cette prophétie montre 
cependant aussi des signes précurseurs. 
Aujourd’hui déjà, nous sommes témoins 
que des chrétiens sont arrêtés, persécutés 
et tués.
La répression de la foi se passe aussi à 
l’intérieur de la famille. Jésus déclare: 
«Le frère livrera son frère à la mort, et le 
père son enfant; les enfants se soulèveront 
contre leurs parents, et les feront mourir. 

Vous serez haïs de tous, à cause de mon 
nom, mais celui qui persévérera jusqu’à 
la fin sera sauvé.» (Mt. 13,12- 13). Ce 
passage aussi parle de la période de tri-
bulation à venir qui durera sept années. 
Mais nous vivons déjà de nos jours des 
«crimes d’honneur», dans lesquels par 
exemple un père assassine son fils ou un 
frère sa soeur, pour avoir quitté l’islam et 
être devenu chrétien.

De plus, Jésus a mis en garde:  «Mais, 
avant tout cela, on mettra la main sur 
vous, et l’on vous persécutera; on vous 
livrera aux synagogues, on vous jettera en 
prison, on vous mènera devant des rois et 
devant des gouverneurs, à cause de mon 
nom.» (Lu. 21,12). A nouveau, c’est ce qui 
se passe justement dans des pays comme 
la Chine, la Russie, l’Egypte, l’Indonésie, 
le Pakistan et la Turquie.
Je n’aime pas y penser, mais le futur a 
l’air maussade. Les tendances actuelles 
indiquent que la répression de la foi ne 
va pas simplement continuer mais qu’elle 
va augmenter, à mesure que nous nous 
approchons des temps de la fin. 
Nous devons y être préparés mentalement 
et spirituellement. Je crois qu’en ces jours 
de déclin de la liberté de religion – la per-
sécution tout comme le martyr des chré-
tiens augmentent réellement – Christ 
appelle Son Eglise à un dévouement plus 
profond.
Jésus enseigne: «Puis, ayant appelé la foule 
avec ses disciples, il leur dit: si quelqu’un 
veut venir après Moi, qu’il renonce à lui-
même, qu’il se charge de sa croix, et qu’il 
Me suive.» (Mt. 8,34). Que signifie porter 
sa croix et suivre Jésus ? En premier lieu, 
vivre une vie de renoncement à soi et se 
soumettre en tout à Jésus. Jésus nous ap-
pelle à une soumission totale. Il veut dire 
par là: Si tu veux vraiment Me suivre, alors 
ne le fais pas uniquement en paroles, mais 
offre ta vie et suis-Moi sur le chemin de la 
croix – un chemin de sacrifice, d’abnéga-
tion, et peut-être aussi de souffrance et 
de mort par amour pour moi.

	 RON RHODES

Extrait raccourci de: Endzeit-Supertrends, p. 
104-120. (fr: Les super tendances des temps de 
la fin)
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La persécution des chrétiens augmente 

U lrich Ladurner écrit sur Zeit Online 
à propos de la persécution des chré-

tiens qui augmente dans le monde entier 
et remarque: «Dès que l’on aborde le sujet, 
on se fait vite qualifier d’islamophobe ou 
d’extrême-droite. Mais le véritable danger 
politique est de taire le problème.» Quant 
à la situation au Proche Orient, il déclare: 
«La ‹disparition› des chrétiens s’est accélé-
rée de façon dramatique depuis les années 
90. Si en 1990 il y avait encore 1,4 millions 
de chrétiens en Irak, on n’en compte plus 
que 150.000 aujourd’hui. En Palestine, 
les chrétiens ne font plus que deux pour 
cent de la population contre onze pour cent 
voici quelques dizaines d’années. Depuis 
le Printemps arabe en 2011, la pression 
sur les communautés chrétiennes est de 
plus en plus forte dans les pays arabes, 
notamment en Egypte, Syrie, Irak et en 
Libye.» Mais la persécution ne se limite pas 
au monde arabe. «Le régime nord-coréen 
met les chrétiens en prison et les soumet à 
des tortures, en Chine, comme le rapporte 
le Guardian britannique, des centaines 
d’églises sont détruites, en Inde les chré-
tiens de certaines régions doivent compter 

avec des expulsions, et au Mexique, pays 
catholique s’il en est, les chrétiens sont la 
cible privilégiée des trafiquants de drogues, 
parce que les prêtres sont souvent les seuls 
à s’élever contre les bandes organisées.» 
Ladurner remarque que la colonisation 
faite au nom de la croix est la raison pour la-
quelle la société occidentale ferme les yeux 
sur la persécution des chrétiens. «On fait 
vite d’invoquer l’histoire pour ne pas voir 
ce que sont les chrétiens aujourd’hui: des 
victimes. La mauvaise conscience postco-
loniale, post-impériale rend nombre d’Eu-
ropéens aveugles sur cette réalité.» Mais, 
poursuit Ladurner: «La honte culturelle 
va souvent de pair avec l’ignorance de la 
situation présente de la chrétienté. Si par 
exemple, vous posez la question: Quelle est 
la couleur de la peau d’un chrétien ? La plu-
part des Allemands répondraient: blanc. Et 
à la question concernant la couche sociale 
à laquelle appartiennent majoritairement 
les chrétiens, on répondrait: assez aisée. 
Les deux réponses sont fausses. Sur les 2,3 
milliards de chrétiens dans le monde, la 
plupart ont la peau foncée et sont pauvres.»

Une majorité 
d’Allemands re-
fuse la féminisa-
tion du langage 

Selon un sondage réalisé par 
Welt am Sonntag 56 pour 

cent de la population allemande 
s’oppose à ce que le langage soit 
le reflet du «gendering». Cela 
concerne également 52 pour cent 
des femmes. Un grand nombre 
d’Allemands n’apprécierait donc 
pas le langage «sexospécifique», 
que les politiques et les médias 
tiennent tant à utiliser. «Seul 
un bon tiers est entièrement ou 
plutôt pour», rapporte Susanne 
Gaschke sur welt.de.

Depuis le Printemps 
arabe en 2011, la 
pression sur les 
communautés 
chrétiennes est de plus 
en plus forte dans les 
pays arabes.
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La double morale des experts 

L ’horrible mort de l’Afro-Américain 
George Floyd, provoquée par un poli-

cier blanc, est à l’origine, aux États-Unis 
et dans le monde entier, de nombreuses 
manifestations antiracistes et de raids 
destructeurs de la part de pillards et de 
criminels violents. Soudain, face à la 
pandémie du Coronavirus, la distancia-
tion sociale ne paraissait plus tellement 
importante. Aux USA, certains experts 
de la santé ont même ignoré l’expertise 
scientifique, en déclarant qu’il était plus 
important de manifester contre le virus 

mortel du racisme que de veiller à conte-
nir l’infection par le coronavirus (comme 
si le virus prenait en considération les 
opinions politiques !). Quelques prédica-
teurs baptistes de renom ont également 
participé aux manifestations, alors qu’ils 
gardaient les lieux de cultes fermés. Des 
chrétiens conservateurs n’ont pas man-
qué de dénoncer la double morale: il 
serait d’une part interdit et dangereux 
de se retrouver pour un culte (dans plu-
sieurs Etats américains, des églises ont 
été poursuivies, même si elles avaient 

respectés les règles d’hygiène), mais 
les manifestations, émeutes et pillages 
ne poseraient aucun problème, parce 
qu’ils s’inscrivent dans un thème poli-
tiquement correct? D’où la crainte de 
la part d’observateurs critiques que la 
confiance de la population à l’égard des 
institutions, autorités et sciences ne 
continue de baisser, ce qui contribuerait 
à la déstabilisation, voire à la destruction 
de la société.

Les chiens se soucient de leurs 
maîtres 

Joshua van Bourg, psychologue à la 
Arizona State University, a testé avec 

son équipe 60 chiens: il avait enfer-
mé leurs maîtres dans des caisses, qui 
pouvaient être facilement ouvertes par 
des chiens. En effet, 20 des chiens ont 
sauvé leurs maîtres qui appelaient dé-
sespérément à l’aide. «Au prime abord, 
cela ne paraît pas tellement extraordi-
naire, mais en y regardant de plus près, 
c’est vraiment étonnant», dit Bourg. 
Viola Ulrich écrit pour «KMPKT», sur 
welt.de: «Selon les chercheurs, deux 
facteurs doivent être pris en compte: 
d’une part la motivation du chien à vou-
loir aider et d’autre part la connaissance 
de la manière de le faire. Car, comme 

les chercheurs le constatent dans leur 
étude, plus de chiens auraient ouvert 
la caisse s’ils avaient su comment.» On 
a constaté que quand les maîtres des 
chiens paraissaient stressés, les chiens 
étaient également stressés, aboyaient 
et gémissaient plus que d’habitude. Et 
Clive Wynne, scientifique du compor-
tement à la Arizona State University, de 
dire: «Ce qui est fascinant dans cette 
étude, c’est qu’elle montre que les 
chiens se soucient réellement de leurs 
maîtres. Même sans entraînement 
spécial, beaucoup de chiens tentent 
de sauver des personnes en détresse– 
et quand ils n’y parviennent pas, nous 
voyons qu’ils sont en colère.» 

L’auteure d’Harry 
Potter blâmée pour 
«transphobie» 

D ans quelques-uns de ces tweets, J. K. 
Rowling a fait remarquer que le mou-

vement actuel des transsexuels n’allait 
pas aider les homosexuels. «Si le sexe 
n’est pas une réalité, il n’y pas d’amour 
entre personnes du même sexe. Si le 
sexe n’est pas une réalité, alors la réali-
té vécue par des femmes dans le monde 
entier est réduite à néant. Je connais et 
j’aime des personnes transgenres, mais 
si nous effaçons la catégorie des sexes, 
nous enlevons à beaucoup la possibilité 
de parler de leur vie de façon sensée. Il 
n’y a pas de haine à dire la vérité.» Elle 
a fait cette déclaration en tant que défen-
seur des lesbiennes et des homosexuels, 
mais cela ne l’a pas aidée. Les médias 
occidentaux l’ont unanimement attaquée 
pour sa «transphobie».  

Soudain, face à 
la pandémie du 
Coronavirus,  la 
distanciation sociale 
n’avait plus tellement 
d’importance …
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LE CONFINEMENT ET  
LA PRIORITÉ DE  
NOTRE VIE 

Même le catcheur Hulk Hogan, cham-
pion internationalement connu, de son 
nom civil Terry Gene Bollea, considère 
que cette disposition est le cadeau le plus 
puissant fait à la race humaine: «En trois 
petits mois, Dieu nous a enlevé tout ce 
que nous adorons, tout comme ce qu’ont 
vécu autrefois les Egyptiens au travers des 
plaies. Il semblerait que Dieu veuille nous 
dire ceci: vous idolâtrez les athlètes, je 
vais donc fermer les stades. Vous adulez 
les musiciens, je vais fermer les scènes. 
Vous adorez les acteurs, je vais verrouiller 
les théâtres. Vous vous mettez à genoux 
devant l’argent, je ferai collapser l’éco-
nomie et fondre les provisions. Vous ne 
voulez plus aller au culte pour m’ado-
rer, j’interviendrai de sorte que vous ne 
puissiez plus rien faire du tout. Peut-être 

n’avons-nous pas besoin d’un nouveau 
vaccin, mais d’un temps d’isolement loin 
des distractions du monde pour vivre un 
réveil personnel. Et pendant lequel nous 
nous concentrons sur ce qui est réelle-
ment important: sur Jésus!»

Quand le grand roi Salomon priait lors 
de la dédicace du temple à Jérusalem, 
Dieu a répondu: «Quand je fermerai le 
ciel et qu’il n’y aura pas de pluie, quand 
j’ordonnerai aux sauterelles de dévorer 
le pays, quand j’enverrai la peste parmi 
mon peuple, si mon peuple, celui qui 
porte mon nom, s’humilie, prie et me 
cherche et s’il renonce à ses mauvaises 
voies, je l’écouterai du haut du ciel, je lui 
pardonnerai son péché et je guérirai son 
pays.» (2 Ch. 7,13-14). – Dieu entend, 
Dieu pardonne et Dieu guérit.

Dans Deutéronome, le dernier livre de 
Moïse, Dieu avertit Son peuple d’Israël 
qu’Il se servirait de certains fléaux pour 
juger l’idolâtrie, l’impudicité et l’injus-
tice: «L’Eternel vous enverra une épidé-
mie de peste ... L’Éternel te frappera de 
dépérissement, de fièvre, d’inflammation, 
de chaleur brûlante, de dessèchement, 
d’air empoisonné» (De. 28,21-22). Seule 
la traduction de Luther mentionne l’air 
empoisonné (en français, la traduction de 
Lemaistre de Sacy parle de corruption de 
l’air n.d.t). On pourrait penser à la pol-
lution ou à la transmission de maladies.

Ces versets cités nous disent que Dieu 
peut très bien nous secouer et bousculer 
au travers de catastrophes naturelles, épi-
démies dangereuses et contagieuses com-
prises, afin que nous prenions conscience 

E VANGILE

Des questionnements nouveaux ou 
refoulés depuis longtemps sont ap-
parus dans la suite de la pandémie 
du coronavirus. Qu’est-ce qui est im-
portant, qu’est-ce qui est secondaire 
et qu’est-ce qui est le plus important 
dans la vie?

Q uand le célèbre apôtre Paul a com-
mencé à faire connaître le chris-
tianisme à Athènes devant les 

grands orateurs et philosophes de la haute 
culture grecque, il a argumenté de la fa-
çon suivante: «A partir d’un seul [homme, 
Adam], il [Dieu] a créé tous les peuples 
pour qu’ils habitent toute la surface de la 
terre ; il a fixé des périodes déterminées 
et établi les limites de leurs domaines. 
Par tout cela, Dieu invitait les hommes 
à le chercher, et à le trouver, peut-être, 
comme à tâtons, lui qui n’est pas loin de 
chacun de nous» (Ac. 17,26-27).

Dieu a un but clair pour tous les 
hommes! 

Tout dans la vie d’un homme est fait 
de manière qu’il cherche et qu’il trouve 
Dieu. Cette affirmation a une portée im-
mense que nous devrions laisser agir en 
nous. Dans le livre de l’Ecclésiaste, nous 
trouvons un passage qui nous oriente 
dans ce sens: «Il [Dieu] a tout bien fait 
en son temps, et il a placé l’éternité 
dans leur coeur …» Autrement dit: nous 
sommes préprogrammés par une prédis-
position [ce qui veut dire: nous sommes 
rendus par avance sensibles], à nous po-
ser des questions sur Dieu, le sens de 
la vie, la mort, une éventuelle vie après 
la mort, la perdition ou la rédemption. 
Nous sommes destinés à chercher et à 
trouver Dieu!

Tout dans la vie d’un 
homme est fait de 
manière qu’il cherche et 
qu’il trouve Dieu.
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de notre impuissance et fragilité et que 
nous cherchions refuge en Dieu. «Les 
mauvaises voies, les péchés, renoncer 
à» sont des termes clairs. C’est pourquoi 
Dieu augmente la pression extérieure 
dans le but de provoquer des réactions et 
de nous inciter à nous poser les questions 
importantes concernant Son existence et 
Ses desseins. Le dessein de Dieu est notre 
salut éternel ou notre perdition éternelle. 
La grande question qui se pose donc est 
la suivante: est-ce que maintenant la 
France, l’Allemagne, la Suisse, le monde 
entier s’approchera ou s’éloignera davan-
tage de Dieu? Prions pour qu’il y en ait au 
moins quelques-uns qui se réveillent, qui 
se mettent à réfléchir, qui se repentent et 
qui s’engagent avec Jésus sur un chemin 
agréable à Dieu. 

Dans le contexte du jugement concer-
nant une immense invasion militaire 
dans le pays de l’Israël moderne nous 
lisons: «J’enverrai le feu dans Magog et 
sur tous ceux qui vivent dans la sécurité 
dans les îles et les régions côtières, et 
ils reconnaîtront que je suis l’Eternel» 
(Ez. 39,6). Par «îles» (des païens) on peut 
comprendre des continents entiers. Mais 
ces gens ne vivent certainement pas en 
sécurité, ni sans soucis (Mt. 6,31-32). 
Dieu met en garde contre une fausse sé-
curité par rapport à Lui et à notre salut 

éternel. Se vanter en sécurité signifie que 
l’on ne tient pas compte de Dieu, comme 
faisaient les gens avant le déluge, et que 
chacun fait ce qu’il lui plaît. 

L’apôtre Paul utilise une expression 
intéressante pour décrire notre monde: 
«Toutefois, elle [la création] a l’espérance 
d’être elle aussi libérée de l’esclavage de 
la corruption pour prendre part à la glo-
rieuse liberté des enfants de Dieu» (Ro. 
8,21). Le mot grec phtora (corruption, 
ce qui est périssable) caractérise notre 
monde depuis la chute: destruction, 
pourrissement, décadence, corruption, 
perdition, déclin, anéantissement, dis-
solution, nature périssable ruine. Cela 
signifie donc que nous vivons dans un 
monde mourant.

Avant l’effroyable jugement que fut le 
déluge, la conduite des hommes était dé-
crite comme ceci [traduction allemande]: 
«Ils ne veulent plus se laisser reprendre 
par mon esprit!» (Ge. 6,3). Dieu avait 
été complètement mis de côté et les crai-
gnant-Dieu étaient l’objet de ricanements 
et de moqueries. Ne voyons-nous toujours 
pas les parallèles avec aujourd’hui ? Cher-
cher Dieu et Le trouver est la première 
des priorités. Or, en Europe, la véritable 
foi biblique a sombré depuis longtemps. 
Ne permettons pas que la quête de Dieu 
ne se résume à une religion de façade et 
des rituels vides. 

Le confinement paralysant fut - et 
restera sans aucun doute - le signe de 
Dieu qui frappe à notre porte: «Ne vois-
tu pas que je suis devant ta porte et que 
je frappe ? Si tu entends mon appel et si 
tu m’ouvres la porte, j’entrerai chez toi» 
(Ap. 3,20).

Et nous pouvons supposer que cette 
pandémie planétaire amènera de grands 
changements dans la politique, l’écono-
mie et la sécurité et qu’elle est un pas de 
plus en direction de la scène apocalyp-
tique du monde qui se prépare.

Jésus revient bientôt, es-tu prêt?

	 REINHOLD FEDEROLF

Il semblerait que Dieu 
veuille nous dire ceci: 
vous idolâtrez les 
athlètes, je vais donc 
fermer les stades. Vous 
adulez les musiciens, je 
vais fermer les scènes. 
Vous adorez les acteurs, 
je vais verrouiller les 
théâtres.
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«Dieu est plus grand que toute la 
terre, plus large que la vaste mer» 
(Job 11,9). Qu’est-ce que cela signi-
fie pour notre vie et l’avenir de ce 
monde?

Sur une carte, que j’ai reçue, figu-
raient les paroles suivantes: «Dieu 

est plus grand que tout. Son amour est 
plus grand que notre peur. Son secours 
est plus grand que notre détresse. Son 
espoir est plus grand que notre déses-
poir. Sa miséricorde est plus grande que 
nos échecs. Sa force est plus grande que 
notre faiblesse. Sa consolation est plus 
grande que nos blessures. Sa fidélité est 
plus grande que notre déficience.»

C’est ce que nous apprend aussi Hé-
breux 2,5-9: «Car ce n’est pas à des anges 
que Dieu a soumis le monde à venir dont 
nous parlons. Au contraire, quelqu’un, 
dans un texte de l’Ecriture, déclare: 
Qu’est-ce que l’homme, pour que tu 
prennes soin de lui ? Qu’est-ce qu’un être 
humain pour que tu t’intéresses à lui ? Tu 
l’as abaissé pour un peu de temps au-des-
sous des anges, tu l’as couronné de gloire 
et d’honneur, tu as tout mis sous ses pieds. 
En soumettant tout à son autorité, Dieu 
n’a rien laissé qui puisse ne pas lui être 
soumis. Or actuellement nous ne voyons 
pas encore que tout lui soit soumis. Mais 
voici ce que nous constatons : après avoir 
été abaissé pour un peu de temps au-des-
sous des anges, Jésus se trouve maintenant 
couronné de gloire et d’honneur, à cause 
de la mort qu’il a soufferte. Ainsi, par la 
grâce de Dieu, c’est pour tous les hommes 
qu’il a connu la mort.»

Premièrement, Dieu a un projet bien 
plus grand: Le «monde à venir» (Oiko-
mene), dont parle l’auteur de l’épître aux 
Hébreux, c’est le règne messianique à ve-
nir. Le terme se rapporte à la terre habitée 
et à l’humanité entière (Ac.17,31). Ce 
monde, et son avenir, n’est pas soumis à 
des anges, quelle que soit leur puissance, 
car ils gouvernent d’autres domaines. 
Mais le monde à venir est soumis à 
l’homme. L’homme est destiné à régner. 
Ce n’est pas encore le cas actuellement, 
mais la prophétie biblique place ce but 
fermement devant nos yeux.

Dieu a une intention glorieuse qu’Il n’a 
pas perdue de vue. Elle occupe dans Sa 
Parole une place non négligeable, elle y 
est solidement ancrée. C’est pourquoi 
nous ne devrions jamais perdre de vue 
ce but. La lettre aux Hébreux, à elle 
seule, contient au moins six références 
au retour de Jésus et Son règne à venir: 
– «Mais lorsqu’il introduit de nouveau 
le Premier-né dans le monde, il dit :Que 
tous les anges de Dieu se prosternent 
devant lui» (Hé. 1,6; cf. Ap. 19,6).
– «Car ce n’est pas à des anges que Dieu 
a soumis le monde à venir dont nous 
parlons» (Hé. 2,5).
– «C’est donc qu’un repos de sabbat 
subsiste pour le peuple de Dieu.» (Hé. 
4,9).
– «Christ s’est offert une seule fois 
en sacrifice pour porter les péchés 
de beaucoup d’hommes. Et il viendra 
une seconde fois, non plus pour ôter 
les péchés, mais pour sauver ceux qui 
attendent de lui leur salut» (Hé. 9,28).
– «Ne délaissons pas nos réunions, 
comme certains en ont pris l’habitude. 
Au contraire, encourageons-nous mu-
tuellement, et cela d’autant plus que 
vous voyez se rapprocher le jour du 
Seigneur» (Hé. 10,25). 
– «Encore un peu de temps, un tout 
petit peu de temps, et ce-
lui qui doit venir viendra, 
il ne tardera pas» (Hé. 
10,37).
Le projet plus grand est 
le règne du Messie sur 
terre (Ap.12,10). Et Dieu 
a inscrit l’homme dans ce pro-
jet; c’est à cela qu’il est destiné. Car 
il est dit:

Deuxièmement, l’homme a 
une vocation plus grande: 
«Au contraire, quelqu’un, dans 
un texte de l’Ecriture, déclare: 
Qu’est-ce que l’homme, pour que 
tu prennes soin de lui ? Qu’est-ce 
qu’un être humain pour que tu t’inté-
resses à lui ? Tu l’as abaissé pour un peu 
de temps au-dessous des anges, tu l’as 
couronné de gloire et d’honneur, tu as 
tout mis sous ses pieds. En soumettant 
tout à son autorité, Dieu n’a rien laissé 

«L’Eternel Dieu, qui 
avait façonné du sol 
tous les animaux des 
champs et tous les 
oiseaux du ciel, les fit 
venir vers l’homme 
pour voir comment il 
les nommerait, afin que 
tout être vivant porte le 
nom que l’homme lui 
donnerait.»
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qui puisse ne pas lui être soumis. Or 
actuellement nous ne voyons pas encore 
que tout lui soit soumis» (Hebr 2,6-8).
Adam avait déjà reçu la mission de ré-
gner sur la terre: «Et Dieu dit: Faisons 
les hommes de sorte qu’ils soient notre 
image, qu’ils nous ressemblent. Qu’ils do-
minent sur les poissons de la mer, sur les 
oiseaux du ciel, sur les bestiaux sur toute 
la terre et sur tous les reptiles et les in-
sectes … Dieu les bénit en disant : Soyez 
féconds, multipliez-vous, remplissez la 
terre, rendez-vous en maîtres, et domi-
nez les poissons des mers, les oiseaux du 
ciel et tous les reptiles et les insectes … 
L’Eternel Dieu, qui avait façonné du sol 
tous les animaux des champs et tous les 
oiseaux du ciel, les fit venir vers l’homme 
pour voir comment il les nommerait, afin 
que tout être vivant porte le nom que 
l’homme lui donnerait» (Ge. 1,26.28; 
2,19).
La citation que la lettre aux Hébreux at-
tribue à «quelqu’un» est prise dans le 
psaume 8: «Qu’est-ce que l’homme, pour 
que tu te souviennes de lui? Et le fils de 
l’homme, pour que tu prennes garde à 
lui?
Tu l’as fait de peu inférieur à Dieu, et 
tu l’as couronné de gloire et de magnifi-
cence. Tu lui as donné la domination sur 
les oeuvres de tes mains, tu as tout mis 
sous ses pieds» (Ps. 8,5-7).
Bien que l’homme, selon l’ordre de la 
création, soit inférieur aux anges, Dieu 
lui a donné la domination sur la terre. 
C’est dans ce but qu’Il a créé l’homme.
Oui, qu’est-ce que l’homme pour que 
Dieu pense à lui ? Qu’est-ce que l’homme 
pour que le Tout-Puissant prête atten-
tion à lui, qu’Il se soucie de lui, qu’Il en 

prenne soin et le porte? Qu’est-ce que 
l’homme, qui est inférieur au plus petit 
des anges? Non seulement Dieu pense 
à lui, mais Il l’a couronné de gloire et 
d’honneur en lui soumettant toute la 
création, sans exception aucune. Mais 
suite à la chute, l’homme a perdu cette 
prérogative et l’a cédée à Satan. Le monde 
habité est dominé, depuis ce temps, par 
Satan et ses anges démoniaques. Le projet 
que Dieu avait conçu n’a pas été réalisé 
par Adam. C’est pourquoi la lettre aux 
Hébreux poursuit en disant: «Mais main-
tenant nous ne voyons pas encore que 
toutes choses lui sont soumises» (v. 8b).
Que voyons-nous? Chaos, péché, agi-
tations démoniaques, abominations de 
toute sorte, manque d’amour, tyrannie, 
dictature, injustice, corruption tant dans 
le monde environnant que dans notre 
monde intérieur (âme), exploitation, es-
clavage, asservissement, dépendances et 
addictions.
Qu’est-ce que nous ne voyons pas en-
core? La domination de l’homme sur le 
monde à venir. Mais Dieu ne serait pas 
Dieu, s’Il ne conduisait pas à l’achève-
ment une oeuvre qu’Il a commencée. Il 
ne laissera pas courir les choses jusqu’à ce 
que nous nous détruisions nous-mêmes, 
car Il a un projet plus grand. C’est ici 
qu’intervient Jésus:

Troisièmement, Jésus fera des choses 
plus grandes:  Ce que Dieu n’a pas 
achevé par le premier Adam, est achevé 
maintenant par Jésus-Christ. C’est ce qui 
est exprimé par son cri à la croix: «Tout 
est accompli!»
La phrase: «actuellement nous ne voyons 
pas encore que tout lui soit soumis» est 

suivie par la déclaration suivante: «Mais 
voici ce que nous constatons : après avoir 
été abaissé pour un peu de temps au-des-
sous des anges, Jésus se trouve mainte-
nant couronné de gloire et d’honneur, à 
cause de la mort qu’il a soufferte. Ainsi, 
par la grâce de Dieu, c’est pour tous les 
hommes qu’il a connu la mort» (Hé. 2,9).
Ici le Seigneur, dont il est dit en Hébreux 
1 qu’Il est Dieu et au-dessus des anges, 
est appelé par son nom humain, Jésus. 
Le fils de Dieu fait homme a été, en tant 
que vrai homme, à l’instar de tous les 
hommes, fait inférieur aux anges. Les 
anges ne meurent pas, mais Lui mourut. 
Et maintenant, en Lui et en Son oeuvre, 
l’homme est à nouveau élevé afin de 
reprendre dans le règne messianique à 
venir la position qu’il avait perdue. C’est 
dans le fils de l’homme Jésus que Dieu 
accomplit le projet qu’Il avait conçu pour 
l’homme.
Le Fils de Dieu est devenu un fils de 
l’homme, inférieur aux anges. Il a souf-
fert, est mort sur la croix et est mainte-
nant couronné de gloire et d’honneur. Il a 
reconquis tout ce que le premier Adam a 
perdu. Le diable avait remporté la victoire 
sur le premier Adam, mais le deuxième 
Adam a vaincu le diable (Hé. 2,14).
C’est en ce Jésus, quand Il reviendra 
et établira son règne messianique, que 
l’homme déchu sera alors de nouveau 
couronné de gloire et d’honneur et que 
tout lui sera soumis (Ap. 20,4). Son espoir 
est plus grand que notre désespoir. Nous 
avons une bonne raison de ne pas garder 
notre regard fixé sur le monde, mais de 
le lever sur Jésus.

	 NORBERT LIETH

Ce que Dieu n’a pas 
achevé par le premier 
Adam, est achevé 
maintenant par Jésus-
Christ. C’est ce qui est 
exprimé par son cri 
à la croix: «Tout est 
accompli!»
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SOCIE TE

COMPTER SUR  
LES SÉCURITÉS  
DE DIEU 

N ous pouvons, certes, user de 
notre bon sens pour gérer 
au mieux nos économies 

et ressources et vivre en bon 
intendant sur cette terre 
mais, en fin de compte 
notre dernier espoir, est 

bien plus grand. A condition 
que nous soyons des serviteurs 

obéissants, nous disposons d’un 
portefeuille de sécurités sur lequel 

nous pouvons compter: ce sont les pro-
messes de Jésus-Christ. Examinons donc 
de plus près ces précieuses sécurités et 
les consignes que nous donne la Bible:

Jésus-Christ ne nous abandonnera ja-
mais: «Ne vous livrez pas à l’amour de 
l’argent; contentez-vous de ce que vous 
avez; car Dieu lui-même a dit: Je ne te 
délaisserai point, et je ne t’abandonne-
rai point. C’est donc avec assurance que 
nous pouvons dire: Le Seigneur est mon 
aide, je ne craindrai rien; que peut me 
faire un homme?» (Hébr 13,5-6).

Il est vain que nous mettions notre 
confiance dans notre argent, que nous 
cherchions notre sécurité dans l’accrois-
sement sans fin des richesses. Quand le 
châtiment de Dieu surviendra (ou son 
jugement sur ceux qui vivront au temps 
de la grande tribulation), aucun de nos 
investissements terrestres ne nous servi-
ra de refuge ni ne nous donnera le salaire 
éternel.

Ne vous souciez pas des choses sur les-
quels vous n’avez aucune influence: «Ne 

La crise du coronavirus a provoqué, 
aussi parmi les chrétiens, des dé-
sastres financiers, tandis que 
d’autres profitent de la pan-
démie et s’enrichissent 
de plus en plus. Celui qui 
poursuit le profit injuste 
semble béni. Comment 
devons-nous vivre dans un 
monde où le matérialisme 
est une idole?
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Il est vain que nous 
mettions notre confiance 
dans notre argent, 
que nous cherchions 
notre sécurité dans 
l’accroissement sans fin 
des richesses.

vous inquiétez donc pas du lendemain; 
car le lendemain aura soin de lui-même. 
A chaque jour suffit sa peine» (Mt. 6,34).

Nous ne devons pas sans cesse être 
préoccupés de l’avenir. Cela s’avérera 
vain d’engager notre temps et nos forces 
pour sonder les risques éventuels et 
l’inconnu. Dieu seul sait ce qu’il nous 
est impossible de savoir. Lui seul a une 
connaissance parfaite de l’avenir. Dans 
la mesure où nous le servons de toutes 
nos forces, il n’y rien dont nous devrions 
nous soucier.

«Réjouissez-vous toujours dans le Sei-
gneur; je le répète, réjouissez-vous. Que 
votre douceur soit connue de tous les 
hommes. Le Seigneur est proche. Ne vous 
inquiétez de rien; mais en toute chose 
faites connaître vos besoins à Dieu par 
des prières et des supplications, avec des 
actions de grâces. Et la paix de Dieu, qui 
surpasse toute intelligence, gardera vos 
coeurs et vos pensées en Jésus Christ» 
(Ph. 4,4-7). Le passage suivant reflète éga-
lement la même assurance: «L’Éternel est 
la force de son peuple, Il est le rocher des 
délivrances de son oint. Sauve ton peuple 
et bénis ton héritage! Sois leur berger et 
leur soutien pour toujours!» (Ps. 28,8-9).

Ne soyez pas chagrinés quand des 
hommes méchants acquièrent des ri-
chesses: l’oeuvre des riches que le monde 
adule, sera anéantie et ils ne recevront 
pas de salaire éternel. Leur salaire est de 
courte durée. Et même pendant ce court 
laps de temps, la richesse n’est pas source 
de paix. La quête de richesses terrestres 
s’accompagne de moult douleurs et même 
de tromperies. La prophétie biblique ne 
laisse subsister aucun doute à ce qui 
attend les méchants et leurs richesses:  

«L’homme orgueilleux sera humilié, Et le 
hautain sera abaissé: L’Éternel seul sera 
élevé ce jour-là. Toutes les idoles dispa-
raîtront» (Es. 2,18).

Avons-nous du mal sur cette terre 
quand nous n’avons que peu d’argent 
sur notre compte? Si seulement nous res-
tons fidèles au Seigneur, cela importe peu 
comparé à ce que sera l’éternité. «Mieux 
vaut le peu du juste que l’abondance de 
beaucoup de méchants; car les bras des 
méchants seront brisés, mais l’Éternel 
soutient les justes» (Ps. 37,16-17).

Soyez aimables envers les gens et 
essayez de les sauver des conséquences 
qui les attendent s’ils se rendent respon-
sables du piège de l’argent en ces jours 
mauvais des derniers temps: «Ayez de la 
compassion pour ceux qui doutent; pour 
d’autres, sauvez-les en les arrachant au 
feu. Pour d’autres encore, ayez de la com-
passion, mais avec de la crainte, en ayant 
en horreur jusqu’au vêtement souillé par 
l’immoralité» (Jud. 22-23).

Tenez ferme et regardez en haut, car 
l’arrivée du Seigneur est proche: «Mais 
vous, mes chers amis, bâtissez votre vie 

sur le fondement de votre foi très sainte. 
Priez par le Saint-Esprit. Maintenez-vous 
dans l’amour de Dieu en attendant que 
notre Seigneur Jésus-Christ, dans sa com-
passion, vous accorde la vie éternelle» 
(Jud 20-21).

Ne vous courbez pas devant les «idoles 
dorées»; Dieu nous sauvera: Nous pou-
vons puiser de l’encouragement dans 
l’expérience des trois amis de Daniel 
(Shadrac, Méshac et Abed Négo): ils ont 
refusé, quel qu’en soit le prix, de prendre 
part au culte des idoles que Nébucadnet-
sar voulait leur imposer. Si leur destin 
était de mourir par le feu ou de vivoter, 
bannis, en marge de la société pour res-
ter fidèles à leur Dieu, soit: «Si le Dieu 
que nous servons peut nous délivrer 
de la fournaise où brûle un feu ardent, 
ainsi que de tes mains, ô roi, qu’il nous 
délivre ! Mais même s’il ne le fait pas, 
sache bien, ô roi, que nous n’adorerons 
pas tes dieux et que nous ne nous pros-
ternerons pas devant la statue d’or que 
tu as fait ériger» (Da. 3,17-18). Même si 
le colosse de la finance et du commerce 
de ce monde de la fin, dans lequel nous 
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vivons, veut nous amener à l’adorer ou 
tenter de nous prendre dans son piège, 
il vaut mieux accepter une existence de 
bannis en marge de la société que de 
participer à ses péchés et de se rendre 
coupables.

Attendez-vous à être persécutés:  
«... sans vous laisser intimider en rien 
par les adversaires. C’est pour eux le 
signe qu’ils courent à leur perte, et pour 
vous celui que vous êtes sauvés. Et cela 
vient de Dieu. Car en ce qui concerne 
Christ, Dieu vous a accordé la grâce, non 
seulement de croire en lui, mais encore 
de souffrir pour lui. Vous êtes en effet 
engagés dans le même combat que moi, 
ce combat que vous m’avez vu soutenir 
et que je soutiens encore maintenant, 
comme vous le savez» (Ph. 1,28-30).

Il nous est dit ici qu’en tant que chré-
tiens nous devons nous attendre à des 
persécutions, qu’elles soient subtiles ou 
visibles. Car elles sont en effet un signe 
de la bonne voie que nous avons prise et 
de la vie de foi que nous menons. Si vous 
marchez sur le chemin large et facile, si 
vous nagez dans le courant avec le monde 

quant à ses valeurs et tendances, vous ne 
serez aucunement persécutés (ni spiri-
tuellement ni physiquement). Dans ce cas 
il y a des chances que vous compreniez 
la gestion des richesses à la manière du 
monde. Dans ce cas vous constaterez que 
vous êtes fortement enchevêtrés dans les 
filets que Satan tend au monde.

Vous êtes-vous déjà demandé ce 
que penserait de notre monde actuel la 
«grande nuée de témoins» (Hé. 12,1)? 
Si elle observait le monde depuis le ciel, 
elle constaterait que la clé de voûte de 
l’humanité – l’humanisme et le maté-
rialisme – se profile toujours mieux: la 
globalisation de l’humanité, le système 
«666» est de plus en plus visible. Les 
témoins seraient bouleversés, parce que 
l’humanité est à nouveau empoisonnée 
par la vision d’une nouvelle tour de Babel 
et qu’elle dit: «Nous voulons nous faire 
un nom et décider nous-mêmes de notre 
sort!» (cf. Ge. 11,4). La plus grande tris-
tesse pour cette nuée de témoins serait de 
voir que beaucoup de soi-disant chrétiens 
sont complètement aveuglés par des pro-
messes trompeuses et fausses et aussi par 
les soucis de ce temps actuel.

Examinée depuis la perspective des 
longues évolutions mondiales, l’histoire 
de l’humanité se révèle telle que la Bible 
la prophétise depuis longtemps. Le sys-
tème de la «bête», que symbolise égale-
ment le nombre 666, agit probablement 
déjà dans notre temps, directement sous 
nos yeux. Un jour, peut-être déjà bientôt, 
l’antichrist sera à la tête de ce système 
mondial et il l’utilisera pour opprimer le 
monde entier. L’Eglise pure des croyants 
ne doit pas avoir peur de son avènement. 
Cette Eglise – l’Eglise de Philadelphie – 
sera préservée de ce temps. Christ dit à 
Philadelphie: «Tu as gardé le comman-
dement de persévérer que je t’ai donné. 
C’est pourquoi, à mon tour, je te garderai 
de l’heure de l’épreuve qui va venir sur 

le monde entier pour éprouver tous les 
habitants de la terre» (Ap. 3,10).

Si la lecture littérale de l’Ecriture 
offre une consolation, elle ne parle pas 
du temps actuel mais de la tribulation à 
venir. D’autre part, l’état actuel du monde 
est absolument trompeur pour le chré-
tien. C’est la caractéristique clé des situa-
tions de la fin des temps. La Bible parle 
de beaucoup de sacrifices et de pertes 
en ce temps-là. Nous nous rappelons que 
Christ a prophétisé qu’il n’y aura plus 
guère de foi sur la terre quand Il revien-
dra (Lu. 18,8). Pourquoi? Certains aban-
donneront la foi à cause de la cupidité et 
de la séduction des richesses; d’autres 
seront des victimes de tromperies et de 
crises financières (Mt. 24,12; Lu. 21,34; 
2 Ti. 3,1-7). Les deux choses peuvent 
faire notre malheur, soit par notre faute 
personnelle soit par celle de tiers. Quelle 
que soit notre situation, il nous faudra 
être des durs à cuire pour conserver un 
esprit content et pacifique.

Or, chaque défi est en même temps 
une chance. Nous avons des raisons 
d’être dans la joie, car notre combat est de 
courte durée et le salaire éternel qui nous 
est réservé est la vraie richesse: «Voilà ce 
qui fait votre joie, même si, actuellement, 
il faut que vous soyez attristés pour un 
peu de temps par diverses épreuves … 
parce que vous obtiendrez le salut de vos 
âmes pour prix de votre foi» (1Pi 1,6-9).

	 WILFRED HAHN

Même si le colosse 
de la finance et du 
commerce de ce monde 
de la fin, dans lequel 
nous vivons, veut nous 
amener à l’adorer, il 
vaut mieux accepter 
une existence de bannis 
en marge de la société 
que de participer à ses 
péchés.
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LE MESSAGE DE LA 1E 
LETTRE AUX THESSA-
LONICIENS  

Ce que Paul écrivit jadis aux Thessaloniciens 
reste pertinent pour nous aujourd’hui. Un re-
gard dans une lettre apostolique encourageante 
et prophétique.

C ’est probablement depuis Corinthe 
(Ac.18,5) que l’apôtre Paul écrivit 
la Première lettre aux Thessaloni-

ciens à l’Eglise de Thessalonique, situé 
dans la province romaine de Macédoine 
(1,1; 2,18), ainsi qu’à tous les chrétiens 
(5,27). Timothée arriva à Corinthe, où 
Paul séjournait, apportant de bonnes 
nouvelles de Thessalonique, ce qui in-
cita Paul à écrire la lettre (1Th. 3,1-2). 
C’était autour des années 50/51 après 
J.C. L’archéologie confirme que Gallion 
était alors gouverneur en Achaïe. La 
Macédoine formait alors la province du 
nord et l’Achaïe celle du sud (1Th. 1,8). 
Gallion est mentionné dans les Actes 
des Apôtres 18,12. Paul, étant arrivé 
de Thessalonique à Corinthe après être 
passé par Bérée et Athènes, fut traduit 
devant Gallion. La lettre est donc une des 
premières ou une plus anciennes lettres 
de l’apôtre Paul contenues dans la Bible 
(seule la lettre aux Galates est peut-être 
encore antérieure).

Thessalonique était la capitale et la 
ville portuaire la plus importante de la 
Macédoine. Le roi macédonien Cassandre 

l’avait fondée en 315 av. J.C. en fusionnant 
26 petites localités et la nommant d’après 
son épouse Thessaloniké, une demi-soeur 
d’Alexandre le Grand. La ville était très 
appréciée des Romains. L’empereur Au-
guste lui conféra dès 42 av. J.C. le statut de 
ville libre. Les citoyens avaient de ce fait le 
droit de s’autogérer. A l’époque des Actes 
des Apôtres, la ville comptait environ 200 
000 habitants.

Située sur une des voies menant de 
Rome en Orient, elle devint une impor-
tante cité commerçante et attira des com-
merçants juifs avec leurs familles, si bien 
qu’une synagogue y fut construite. Paul et 
Silas y annoncèrent l’évangile. 

Dans la 1e lettre aux Thessaloniciens, 
Paul encourage les croyants quant à leur 
foi, les console face à la persécution et 
affirme l’attachement qui le lie à eux ; il 
leur donne la certitude quant au retour 
du Seigneur. 

Paul avait fondé la communauté avec 
Silas, au cours de son deuxième voyage 
missionnaire (Ac. 15,36-41). Après qu’ils 
avaient été faits prisonniers à Philippes et 
à nouveau libérés plus tard (Ac. 16), ils ar-

rivèrent à Thessalonique où ils fondèrent 
l’Eglise en trois semaines.

«Ils traversèrent Amphipolis puis Apol-
lonie et gagnèrent Thessalonique où les 
Juifs avaient une synagogue. Selon son 
habitude, Paul s’y rendit et, pendant trois 
sabbats, il discuta avec eux sur les Ecri-
tures. Il les leur expliquait et leur démon-
trait que, d’après elles, le Messie devait 
mourir, puis ressusciter. – Le Messie, di-
sait-il, n’est autre que ce Jésus que je vous 
annonce. Quelques Juifs furent convaincus 
et se joignirent à Paul et Silas, ainsi qu’un 
grand nombre de non-Juifs qui adoraient 
Dieu et plusieurs femmes de la haute so-
ciété» (Ac. 17,1-4).

Il est bien possible que Paul ait séjour-
né plus de trois semaines dans la région 
de Thessalonique, mais sans fréquenter la 
synagogue. C’est ce que Paul fait sous-en-
tendre quand il écrit aux Philippiens:  
«Pendant mon séjour à Thessalonique, 
vous m’avez envoyé, par deux fois, des 
dons pour subvenir à mes besoins» (Ph. 
4,16). Ce serait inhabituel de recevoir 
deux fois un soutien financier en l’espace 
de seulement trois semaines. De plus, Paul 
écrit aux Thessaloniciens:«Vous vous sou-
venez, frères et soeurs, de nos travaux et 
de toute la peine que nous avons prise. 
Tout en travaillant de nos mains jour et 
nuit pour n’être à charge à aucun de vous, 
nous vous avons annoncé l’Evangile qui 
vient de Dieu» (1Th. 2,9).

 On se demande, si tant de dépenses 
étaient nécessaires pour trois semaines. 
Mais Paul et Silas ne sont certainement 
pas restés très longtemps à Thessalonique. 
Pendant son séjour, Paul a enseigné aux 
Thessaloniciens les points essentiels du 
plan rédempteur de Dieu et de la prophé-
tie. Il pouvait dire: «Vous-mêmes, frères et 
soeurs, vous le savez aussi : l’accueil que 
vous nous avez réservé n’a certes pas été 
vain» (1Th. 2,1).

Remarquons le mot «vain». Il se trouve 
dans bien d’autres passages de la Bible: 
«C’est en vain qu’ils m’honorent, en 
enseignant des préceptes qui sont des 
commandements d’hommes» (Mt. 15,9). 
– «Par la grâce de Dieu je suis ce que je 
suis, et sa grâce envers moi n’a pas été 
vaine; loin de là, j’ai travaillé plus qu’eux 
tous, non pas moi toutefois, mais la grâce 
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de Dieu qui est avec moi» (1Co. 15,10). 
– «Et si Christ n’est pas ressuscité, notre 
prédication est donc vaine, et votre foi 
aussi est vaine» (1Co. 15,14). – «Ainsi, 
mes frères bien-aimés, soyez fermes, iné-
branlables, travaillant de mieux en mieux 
à l’oeuvre du Seigneur, sachant que votre 
travail ne sera pas vain dans le Seigneur!» 
(1Co. 15,58). – «Puisque nous travaillons 
avec Dieu, nous vous exhortons à ne pas 
recevoir la grâce de Dieu en vain» (2Co. 
6,1). – «Je ne rejette pas la grâce de Dieu; 
car si la justice s’obtient par la loi, Christ 
est donc mort en vain» (Ga. 2,21). – «Je 
crains d’avoir travaillé pour vous en vain.» 
(Gal 4,11). – «portant la parole de vie; et 
je pourrai me glorifier, au jour de Christ, 
de n’avoir pas couru en vain ni travaillé 
en vain» (Ph. 2,16).

Comme Paul, nous devrions nous gar-
der de brasser de l’air. «Moi donc, je cours, 
non pas comme à l’aventure; je frappe, 
non pas comme battant l’air» (1Co. 9,26). 
Si nous ne voulons pas travailler en vain, 
nous devons avoir le souci de proclamer 
tout le conseil de Dieu, et les lettres apos-
toliques y figurent en première ligne. Ce-
lui qui base son interprétation seulement 
sur les évangiles et l’Ancien Testament, 
sans prendre en considération les livres 
apostoliques comme l’enseignement le 
plus élevé et final de Jésus, celui-là fait 
fondamentalement fausse route et ne fait 
pas avancer l’Eglise (cf. Jn. 16,12-14). 

Nous constatons donc que l’arrivée 
à Thessalonique de Paul et de ses colla-
borateurs n’a pas été vaine. Pourquoi ? 
Qu’ont-ils fait ? La réponse se trouve en 
Actes 17. Luc souligne que Paul se rendait 
à la synagogue et qu’il discutait avec les 
Juifs «d’après les Ecritures»:«Paul y entra, 
selon sa coutume. Pendant trois sabbats, il 
discuta avec eux, d’après les Écritures, ex-
pliquant et établissant que le Christ devait 
souffrir et ressusciter des morts. Et Jésus 
que je vous annonce, disait-il, c’est lui qui 
est le Christ!» (Ac. 17,2-3). 

Paul n’avait besoin ni d’introduction, ni 
d’encadrement musical, ni de méthodes à 
la mode, d’astuces, d’inventions pas plus 
que de rhétorique particulière. Il n’abor-
dait ni les actualités, ni la politique, ni 
l’empire romain, ni les problèmes sociaux 
ni la préservation de la nature. Il ne met-

tait pas l’Ecriture en question ni ne la 
critiquait. Il ne parlait pas sur l’Ecriture 
mais à partir de l’Ecriture. Son sujet était 
la souffrance et la résurrection du Messie, 
que ce Messie était le Christ et le roi de la 
prophétie (Ac. 17,3.7; 2Th. 2,5). 

Peu après, les Juifs de Thessalonique se 
mirent à persécuter les chrétiens et Paul 
et Silas partirent pour Bérée (Ac. 17,5-
11). La communauté ne pouvait donc que 
compter sur elle-même et était rapidement 
en butte aux persécutions et vexations.

Ayant séjourné seulement peu de 
temps parmi eux, et la persécution étant 
survenue, Paul était inquiet au sujet de la 
jeune communauté de Thessalonique. Il 
leur envoya Timothée afin de les récon-
forter. Et quand Timothée revint et rendit 
témoignage de la foi des Thessaloniciens, 
Paul en conçut une grande consolation.

«C’est pourquoi, impatients que nous 
étions, et nous décidant à rester seuls à 
Athènes, nous envoyâmes Timothée, notre 
frère, ministre de Dieu dans l’Évangile de 
Christ, pour vous affermir et vous exhorter 
au sujet de votre foi … Mais Timothée, 
récemment arrivé ici de chez vous, nous 
a donné de bonnes nouvelles de votre foi 
et de votre charité, et nous a dit que vous 
avez toujours de nous un bon souvenir, 
désirant nous voir comme nous désirons 
aussi vous voir. En conséquence, frères, 
au milieu de toutes nos calamités et de 
nos tribulations, nous avons été consolés 
à votre sujet, à cause de votre foi» (1Th. 
3,1-2.6-7).

Cette jeune communauté vivait donc 
très vite sa propre vie chrétienne, sans 
l’accompagnement d’un éminent pasteur 
ou prédicateur et sans le contrôle d’un chef 
humain. Cela met en évidence l’action du 
Saint Esprit, qui habite chaque personne à 
laquelle il a donné une vie nouvelle. Paul 
a donc écrit la lettre pour dire aux Thessa-
loniciens combien il avait été consolé par 
le récit de leur marche irréprochable. Il a 
écrit aussi pour fortifier la communauté, 
répondre à ses questions et lui dispenser 
un enseignement approfondi. 

Les Thessaloniciens avaient appa-
remment une mauvaise compréhension 
du retour de Jésus. Ils étaient perturbés 
parce que des frères et soeurs croyants 
mouraient, bien que le Seigneur ne soit 

pas encore revenu. La question les inquié-
tait manifestement, ils voulaient savoir ce 
qu’il advenait des frères et soeurs décédés. 
Ne verraient-ils pas le retour glorieux du 
Seigneur, ne ressusciteraient-ils qu’au 
jour du jugement dernier ? Paul a donc 
écrit cette lettre aussi pour corriger les 
mauvaises conceptions qu’ils avaient de 
la résurrection et de la seconde venue du 
Seigneur. 

La 1e lettre aux Thessaloniciens (ain-
si que la 2e.) est une lettre «eschatolo-
gique» (eschatologie = doctrine relative 
aux dernières choses). Les deux lettres ont 
pour thème central, entre autres thèmes, 
le retour de Jésus et la prophétie qui s’y 
rapporte. La 1e lettre aux Thessaloniciens 
aborde dans cinq chapitres six fois le re-
tour de Christ (1,10; 2,19; 3,13; 4,13-18; 
5,1-11.23). Sur une totalité de 83 versets 
21 versets ont un contenu prophétique, 
ce qui fait 25 pour cent. La 2e lettre aux 
Thessaloniciens traite le même sujet trois 
fois en trois chapitres (1,5-10; 2,1-12;). 
Sur une totalité de 47 versets, 18 versets 
ont un contenu prophétique, ce qui fait 
38 pour cent. Dans les deux lettres, il est 
question dans huit chapitres (cinq dans la 
1e et trois dans la 2e aux Thessaloniciens) 
neuf fois du retour du Seigneur – ce qui 
fait beaucoup pour un seul sujet dans des 
lettres si courtes.

Le verset clé, pour les Thessaloniciens 
comme pour nous aujourd’hui, est en 
rapport avec l’enlèvement et le retour de 
Jésus: «Consolez-vous donc les uns les 
autres par ces paroles!» (1Th. 4,18). La 
proximité du retour de Jésus doit nous 
consoler, comme autrefois les Thessalo-
niciens, et nous faire détourner le regard 
des épreuves et des doutes pour le porter 
sur Christ.

	 NORBERT LIETH
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QUE SIGNIFIE MANGER DE  
L’ARBRE DE VIE

Une interprétation du dernier livre de 
la Bible. Partie 17. Apocalypse 2,5-7.

L e Seigneur Jésus nous cherche et 
nous dit: «Souviens-toi donc d’où tu 
es tombé, repens-toi, et pratique tes 

premières oeuvres; sinon, je viendrai à 
toi, et j’ôterai ton chandelier de sa place, 
à moins que tu ne te repentes» (Apo 2,5). 
L’obscurité vient. As-tu remarqué que les 
lumières autour de toi s’éteignent? Vois-
tu descendre l’obscurité? Repens-toi et 
pratique tes premières oeuvres!

La nécessité incontournable de la re-
pentance est exprimée dans la première 
des lettres aux Eglises comme dans les 
suivantes, car il est dit: «Que celui qui 
a des oreilles entende ce que l’Esprit dit 
aux Églises» (v. 7.11.17.29). Cela veut 
dire: 

Que celui qui en tant que né de nou-
veau, membre du corps de Christ, pos-
sède la capacité ou disposition intérieure 
à entendre ce que dit le Seigneur, qu’il en-
tende réellement ! Autrement dit: Cette 
personne a la responsabilité de donner 
suite à ce qu’elle a entendu ou compris. 

Immédiatement après, le Seigneur pro-
nonce cette première promesse destinée 
aux vainqueurs:«A celui qui vaincra je 
donnerai à manger de l’arbre de vie [du 
bois de vie], qui est dans le paradis de 
Dieu» (v. 7). 

Cette première promesse aux vain-
queurs nous ramène au paradis et à 
l’arbre de vie. Après avoir mangé de 
l’arbre de la connaissance du bien et 
du mal, Adam a été chassé du paradis, 
afin qu’il ne puisse pas manger aussi de 

l’arbre de vie: «L’Éternel Dieu dit: Voici, 
l’homme est devenu comme l’un de nous, 
pour la connaissance du bien et du mal. 
Empêchons-le maintenant d’avancer sa 
main, de prendre de l’arbre de vie, d’en 
manger, et de vivre éternellement. Et 
l’Éternel Dieu le chassa du jardin d’Éden, 
pour qu’il cultivât la terre, d’où il avait 
été pris. C’est ainsi qu’il chassa Adam; et 
il mit à l’orient du jardin d’Éden les ché-
rubins qui agitent une épée flamboyante, 
pour garder le chemin de l’arbre de vie» 
(Ge.3,22-24).

Nous comprenons ici que cet arbre de 
vie, protégé voire caché, est la source, 
l’origine même de la vie éternelle. Les 
fruits de cet arbre nourrissent la vie 
éternelle. Afin qu’Adam, après la chute, 
n’en mange pas et qu’il ne vive pas éter-
nellement sur la terre, Dieu l’a chassé 
du paradis, car la mort est le salaire du 
péché. Dans l’Apocalypse, il est dit aux 
vainqueurs qu’ils mangeront de l’arbre 
de vie. Autrement dit: Ils auront la vie 
éternelle «demeurant en eux» (1Jn 3,15). 

L’expression «vie éternelle» ne dit-
elle pas avec suffisamment de clarté 
qu’il s’agit d’une vie sans fin? Sans aucun 
doute! Ici nous sommes conduits vers le 
«bois»: «arbre de vie». Il est mention-
né trois fois dans l’Apocalypse (chap. 
22,2.14.19). Si le Seigneur promet au 
vainqueur de lui donner à manger de 
l’arbre de vie, qui est dans le paradis de 
Dieu, et qu’ensuite il aura la vie éternelle 
demeurant en lui, nous devons observer 
ceci: la vie éternelle est appelée «éter-
nelle», parce qu’elle s’étend de l’éternité 
du passé à l’éternité de l’avenir; c’est la 

vie de Dieu qui a été manifestée en Jé-
sus-Christ, qui est Dieu (Jn. 1,4; 5,26; 
1Jn. 1,1-2). Cette vie éternelle de Dieu, 
manifestée en Christ, est offerte à travers 
la nouvelle naissance à quiconque croit au 
Seigneur Jésus-Christ. Le né de nouveau 
se l’approprie selon la Parole de Dieu par 
le Saint Esprit. 

Afin de mieux saisir cette promesse 
destinée aux vainqueurs, il nous faut bien 
comprendre que cette vie éternelle, que 
le croyant reçoit, n’est pas une nouvelle 
vie, mais elle est nouvelle dans le sens 
que l’homme en prend possession. C’est 
la vie qui était «au commencement». Et 
cette vie de Dieu, que reçoit le né de 
nouveau, est une part inséparable de 
la vie qui était dans le Christ Jésus de 
toute éternité et qui le sera pour l’éter-
nité. C’est ce que voulait dire le Seigneur 
quand Il disait: «Je suis le cep, vous êtes 
les sarments» (Jn. 15,5); ou au travers 
de l’apôtre Paul: «Il est la tête et nous 
sommes le corps» (Eph 1,22-23; 4,16). 

Manger de l’arbre de vie signifie donc: 
Être pour l’éternité un avec le Seigneur 
Jésus-Christ. C’est pourquoi il est si im-
portant que nous soyons des vainqueurs. 
C’est en tant que tels seulement que nous 
serons admis à manger de l’arbre de vie. 
Nous vivrons alors d’éternité en éterni-
té devant Dieu et l’agneau. La croix de 
Golgotha, sur laquelle le Seigneur Jésus 
a versé son sang, est devenue pour nous 
l’arbre de vie!

	 WIM MALGO (1922–1992)



Le calendrier d’Israël 2021
Le nouveau calendrier d’Israël vient de sortir! De grand 
format, d’excellente facture  mettant en valeur la beauté 
et la diversité d’Israël. On ne se lasse pas des spectacu-
laires vues panoramiques de la Terre Sainte (vues aé-
riennes!), accompagnées d’une parole appropriée tirée 
de la Bible. Un beau cadeau qui fera plaisir tout au long 
de l’année.

• Grand format : largeur 60cm, hauteur 47cm
N° de commande  341121, CHF 29.00, EUR 24.00

>>>  Veuillez prendre note des frais d’envoi élevés:
Frais de port pour 1 exemplaire à destination de la 
France/Belgique EUR 21.50; pour chaque calendrier 
supplémentaire + EUR 2.50. Demandez-nous les  
 conditions pour l’envoi vers d’autres pays.
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dr. roger liebi

Vivons-nous vraiment au temps 
de la � n?

Plus de 175 prophéties  accomplies. Un 
des meilleurs livres sur la prophétie! Le 
Dr Roger Liebi avance des détails éton-
nants qui constituent la preuve évidente 
que nous vivons vraiment au temps de 
la � n. Un coup mortel porté à 
l’athéisme!  Historiquement et scienti� -
quement, Liebi étudie en profondeur les 
prophéties – aussi en s’appuyant sur de 
nombreux graphiques; il établit ainsi la 
� abilité de la Bible.

Relié, 423 pages
N° de commande 190009
CHF 18.00, EUR 13.00

arno froese

Le mystère de l’enlèvement

Ce livre aborde de manière détaillée un 
événement que l’Eglise n’a pas encore 
vécu : l’enlèvement. Arno Froese exa-
mine avec soin les textes bibliques 
concernant ce sujet et nous montre 
pourquoi il est important pour nous au-
jourd’hui d’y réfléchir.
C’est l’enseignement incontournable du 
retour de Jésus-Christ qui nous incite à 
en savoir plus sur le mystère de l’enlè-
vement.

Relié, 294 pages, 
No de commande 190014
CHF 18.00, EUR 13.00

john macarthur

La gloire du ciel

Si le ciel est pour vous la demeure où 
passer l’éternité, vous aimeriez sans 
doute savoir ce qu’est précisément le 
ciel? Dans ce livre, John MacArthur vous 
conduit à travers les textes de la Bible à 
la découverte des merveilles du ciel et 
de la vérité sur les anges et la vie éter-
nelle. Sans éviter les discussions et 
questions d’actualité. Accompagnez cet 
auteur de best-sellers dans ses études 
approfondies de l’avenir du chrétien  – 
le ciel, notre demeure éternelle.

Livre de poche, 282 pages
No de commande 190019
CHF 21.50, EUR 17.90
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Sache que …

«Sache que… » sont les mots introduc-
tifs d’un texte qui dépeint les derniers 
jours avant le retour de Jésus. Cette des-
cription est plus actuelle que jamais – 
elle annonce ce qui nous est présenté 
chaque jour dans les médias, par 
exemple des révolutions, des boulever-
sements politiques, la globalisation, 
des changements religieux, des crises 
� nancières, l’anarchie et la dégradation 
des valeurs.

Brochure, 24 pages
No de commande 190007
CHF 1.50, EUR 1.00

norbert lieth

L’enlèvement

L’espérance du retour de Jésus-Christ, 
thème central de la Bible qui a stimulé 
les croyants à chaque époque de l’his-
toire de l’humanité, prend en notre 
temps une nouvelle actualité.

Livre de poche, 176 pages 
No de commande 190530
CHF 8.50, EUR 6.00
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Le prophète Zacharie: 
Vision d’une ère nouvelle

Le livre de Zacharie, vieux de plus de 
2500 ans, est messianique, apocalyp-
tique et d’une brûlante actualité. Il 
contient beaucoup de prophéties au su-
jet de Jésus-Christ, d’Israël et des na-
tions.

Livre de poche, 248 pages
No de commande 190630
CHF 10.00, EUR 7.00
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